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BULLETIN
Le Président du club Rotary Aigle se 

réjouit des deux conférences de classifica-
tion promises, celles de Quentin Racine et 
Maxime Crisinel !

Après les usuels et brefs propos 
officiels, le programme à venir et un taux de 

participations de 60% ( à relever que seuls 2 
membres ont participé à l’apéritif de la veille soit le jeudi 
soir 16 mai ) le président s’étonne que l’apéro du jour 
ait trouvé un sponsor. Le futur Président Hans-Ruedi 
Gerber, c’est lui, n’en restera pas là puisqu’il s’est encore 
offert pour présider le prochain lunch du club.

Le Président gratifie son auditoire de deux cita-
tions du jour :

	Les présents ont un nez, les murs ont des oreilles

ou quelque chose qui y ressemble, quant à l’autre 
fulgurante comme jamais, elle nous a échappé.

EN UN CLIN D’ŒIL
•	 Conférence de classification double 

mètre
•	 In & Out

CONFÉRENCE DE 
CLASSIFICATION DE 
MAXIME CRISINEL ET 
QUENTIN RACINE :

Ces deux nouveaux Rotariens  se sont 
présentés en tandem. Citons-les :

Maxime

Le moment tant attendu est enfin arrivé. 
Merci d’être présents aujourd’hui pour 

cette double conférence de classification.

Une conférence de classification, c’est 
quoi ? Définition : ---------------------- 

Daniel 
Dufaux

Conférence de classification en tandem



A VOS AGENDAS
NB: à jour sur le site du club

24.05.19 Déjeuner d’amitié La Couronne
31.05.19 PAS DE Déjeuner 

d’amitié à l’Ascension
La Couronne

06.06.19 Dîner d’amitié, 18h30 La Couronne
14.06.19 Déjeuner d’amitié La Couronne
20.06.19 Apéro Time ! Caveau des 

Vignerons
21.06.19 Soirée du Président Château Maison 

Blanche

En résumé : Parler de soi à une assemblée.

D’aucuns diraient que c’est un double problème pour 
moi puisqu’il s’agit de parler et d’avoir quelque chose à dire sur 
soi.

Pour ce qui est de parler, j’y parviens quand même sans 
être payé pour le faire. Même si, il est vrai, je parle plus quand 
je suis au travail. En général, les mêmes qui s’étonnent d’une 
certaine avarice dans la parole, sont surpris du temps que je 
peux passer au téléphone, en rendez-vous ou en audience avec 
des clients. Quant à parler de soi, il a bien fallu s’adjoindre le 
concours de Quentin pour tenir la vingtaine de minutes qui 
nous séparent du repas.

Que vous dire ? Je suis né le 6 mars 1987. J’ai donc 32 
ans. J’ai passé ma jeunesse à Roche à une époque qui connais-
sait encore les cassettes VHS si chères à certains. 

Après quelques détours, je me suis lancé dans des 
études de droit, à l’Université de Lausanne. J’ai eu également 
l’opportunité d’étudier une année à l’Université de Zürich, ce 
qui m’a permis de maîtriser un peu mieux l’allemand et de 
commencer à faire des traductions de décisions du Tribunal 
fédéral. 

Après avoir obtenu mon master en droit, j’ai effectué le 
stage d’avocat au sein de l’étude de notre Président et de son 
associé Aba Neeman à Monthey.

En 2013, j’ai obtenu le brevet d’avocat et j’ai la joie 
d’exercer depuis lors comme collaborateur au sein de cette 
étude. 

J’avoue que j’aime tout ce qui vole. Non, je ne suis pas 
en train de vous dire que j’adore rendre visite à mes clients 
cambrioleurs en prison, mais plutôt que j’ai une passion pour 
l’aviation. Si vous discutez avec moi il est possible que je ne 
vous écoute plus le temps de regarder passer un avion dans le 
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ciel. 

A côté de cela, je m’adonne à 
quelques activités sportives et comme 
vous l’aurez compris je fais un peu de mu-
sique. J’ai surtout la chance d’être marié 
depuis un peu plus d’une année à Helena 
que certains d’entre vous ont pu rencon-
trer lors de notre intronisation.

Quentin.

Se présenter en tant qu’avocat, une 
fois les quelques minutes d’admira-

tion passée, c’est souvent répondre aux 
mêmes questions. J’en avais perçu deux. 
En discutant avec Quentin, il s’avère en 
fait qu’il y en a encore une, que je le laisse-
rai traiter.

La plupart du temps, ça commence 
par : Ah tu es avocat, et tu es spécialisé en 
quoi ? 

Le médecin peut être anesthésiste, 
chirurgien ou psychiatre, l’avocat aussi. 

https://aigle.rotary1990.ch/fr/activities/agenda/
https://aigle.rotary1990.ch/fr/activities/agenda/


Ce n’est pas pour vous dire que 
l’avocat doit endormir les gens, tailler en 
pièce la partie adverse ou plutôt essayer de 
comprendre son client fou. Mais effecti-
vement depuis un certain temps, il y a des 
spécialisations reconnues par la Fédéra-
tion suisse des avocats qui peuvent être 
entreprises après 5 ans de pratique.

Comment répondre à cette ques-
tion ? Si on est spécialiste, c’est assez 
facile. Si on ne l’est pas et qu’on vient 
d’atteindre les fameuses cinq années de 
pratique, c’est plus délicat. Une solution 
consiste à prétendre qu’on n’est pas géné-
raliste mais spécialisé en tout. Pas forcé-
ment très crédible.

Plus sérieusement, si la question 
est si souvent posée, c’est qu’elle a de l’im-
portance pour les gens et plus particuliè-
rement pour le client potentiel, dont seul 
l’intérêt compte. La spécialisation semble 
donc s’imposer comme une évidence.

Je suis convaincu que les choses ne 
sont pas si simples. Je soutiens que l’œil 
du généraliste peut-être une plus-value.

Dans la plupart des domaines, on 
parvient tout à fait à trouver des réponses 
aux problèmes en faisant les recherches 
nécessaires. Un dossier, ça se prépare et se 
travaille. 

Pour faire une parenthèse, tout le 
monde ou presque à quelques notions de 
droit pour se l’être vu enseigner à di-
vers degré à l’école ou dans sa formation 
professionnelle. Beaucoup en ont gardé 
un souvenir douloureux. La question 
qu’on pose donc à l’étudiant en droit et 
non à l’avocat c’est : ça va tes études, tu 
apprends le Code civil par cœur, c’est pas 
trop barbant ? 

Non, ça ne l’est pas et plus on 
avance dans les études, plus on découvre 
des matières, plus on parvient à faire des 
liens entre elles, plus on comprend le 
fonctionnement de l’ordre juridique. C’est 

cette faculté que garde le généraliste.

Les questions spécifiques sont en principes traitées 
dans la jurisprudence et la doctrine jusqu’à un certain point. 
C’est lorsqu’elles ne le sont pas ou plus que la faculté du gé-
néraliste de passer d’une matière à l’autre, de faire appel aux 
principes généraux et de sortir des sentiers battus peut être un 
avantage. 

Est-ce que les spécialistes gagnent plus de procès que 
les autres ? Je ne crois pas. Est-ce qu’un généraliste redoute 
d’être confronté à un spécialiste sûrement pas. En revanche, 
on a déjà vu un spécialiste craindre de s’exprimer dans un do-
maine qui n’est pas le sien.

Plus trivialement, la plupart du temps, il faut surtout 
trouver une solution pour le client et le généraliste peut avoir 
une approche plus pragmatique.

Voilà une ébauche de réflexion sur la question.

La deuxième question que l’on pose à l’avocat. Peut-être 
quand on le connaît un peu mieux c’est : est-ce que tu as des 
affaires intéressantes en ce moment ? 

J’en ai, soyez rassurés. J’en ai eu et j’espère que j’en 
aurai encore. Depuis 2013, j’ai vu défiler un certain nombre de 
dossiers, à l’échelon local, régional voire même international. 
Evidemment la plupart des dossiers se déroulent sur le plan 
local et régional. Ils sont tout à fait intéressants. 

Mais il se trouve que j’ai aussi eu l’occasion dans le 
courant de l’année 2014 de participer à un procès qui s’est 
tenu devant le Tribunal de district de Jérusalem. L’étude et Me 
Neeman que vous connaissez sans doute étaient consultés sur 
une question de droit suisse dans le cadre d’une procédure en 
Israël. 

Il s’agissait de savoir si une décision rendue en Suisse 
revêtait un caractère condamnatoire de telle manière à ce 
qu’elle puisse être exécutée en Israël afin de pouvoir saisir des 
biens qu’une personne possédait sur place. 

C’était vraiment une expérience enthousiasmante. 
Sans entrer dans tous les détails, cela nous a conduit dans des 
bureaux situés au 37ème étage d’une tour à Tel Aviv. Dans une 
salle de conférence plus grande que la salle dans laquelle on se 
trouve actuellement. 

Puis dans le Tribunal de Jérusalem. On y accède évi-
demment après avoir passé un certain nombre de contrôles de 
sécurité et finalement on se retrouve dans les pas perdus du 
Tribunal puis dans la salle d’audience et malgré la barrière de 
la langue on y retrouve une atmosphère qui nous est somme 



toutes assez familière.

C’était une expérience très intéressante que tout le 
monde n’a pas eu la chance de vivre et j’en suis très reconnais-
sant à ceux qui m’en ont donné l’occasion

Parcours de Quentin Racine
— 	Né le 1er octobre 1991 à Lausanne;

— 	Toujours vécu à Ollon, avec écoles « classiques » à 
Ollon, Aigle puis au Gymnase de Burier en section latine;

— 	Six mois d’études aux USA (Boise, Idaho), puis école 
de recrues dans les troupes d’infanterie à Colombier (grade 
actuel : Adjudant sous-officier)

— 	Bachelor (2014) puis Master (2016) en droit à l’Uni-
versité de Lausanne, avec un semestre à l’Université de Berne.

— 	Stage d’avocat (2016-2018) en l’Etude de Mes Nee-
man et del Rizzo à Monthey.

— 	Depuis 2019, avocat inscrit au Barreau vaudois, tou-
jours dans la même Etude.

Expérience de l’avocat
J’ai voulu souligner que le métier d’avocat est fait aussi 

de défense de personnes que tout accable, notamment la ma-
chine judiciaire ainsi que l’opinion publique. Le rôle de l’avo-
cat est, dans ces cas-là, non pas de pardonner, comprendre 
ou excuser mais d’aider et d’accompagner le client devant la 
machine administrative et judiciaire qui peut, selon les cas, 
s’avérer complexe à appréhender. 

En tant qu’avocat, l’on se doit d’être prêt à « aider » 
n’importe qui, mais pas n’importe comment comme l’a ajouté 
Luc del Rizzo…

Engagement associatif et politique
Durant mes études, j’ai rejoint la Section vaudoise de la Société 
suisse d’étudiants de Zofingue, société créée par des étudiants 
en 1819, dont le but est de rapprocher tous les étudiants de 
Suisse. L’aspect fraternel et très soudé peut largement 
faire penser au Rotary.

Egalement, l’engagement politique prend une 
place importante dans mes journées.

— 	Conseiller communal à Ollon depuis 2014

— 	Président PLR Arrondissement Aigle depuis 2013

— 	Directeur de la campagne de la liste des jeunes PLR 
aux élections fédérales 2019.

Voilà… et pour terminer certains membres, dont nos 
deux conférenciers, avons joué les prolongations sur la terrasse 

de la Couronne…

Un moment fort sympathique, ac-
compagné très agréablement de Château 
Maison Blanche et de quelques cigares 
choisis par le Président. 

> Daniel Dufaux

In & Out
	La candidature de 
Bertrand Morisod 
d’Aigle, ami notamment 
des Rotariens Christophe 
Guido et 
Stéphane 

Grau,  se 
confirme.

Et puis il fallait 
s’attendre après un long 
congé, suivi d’une longue 
et minutieuse recherche, le 
Rotarien aiglon Julien Hoefliger a fina-
lement sélectionné le club Rotary St.-Sul-
pice comme nouveau port d’attache. Il se 
réjouit néanmoins de venir rendre visite 
à ses amis Rotariens d’Aigle à la première 
occasion; qu’il sache qu’en effet il sera 
toujours accueilli avec plaisir.

CULTURE

Verbier Festival, le retour
Le RC Verbier-St-Bernard fait cette année 
encore l’effort d’offrir aux Rotariens 
de Suisse et d’ailleurs 

l’occasion 
d’as-
sister 
à leur 

merveil-
leux festival de 

musique classique. Il 
serait dommage de ne pas répondre 
favorablement à cette invitation, n’est-ce 
pas ? Alors notez:

Samedi 27 juillet 2019 19:00 - 
23:00, Salle des Combins

Julien 
Hoefliger

Est-ce Le 
Bertrand Morisod 

candidat ?



Verbier

En partenariat avec le Verbier Fes-
tival, le RC Verbier-St-Bernard 

vous propose d’assister au concert du 27 
juillet 2019.

Une réduction de 40% sur le prix 
du billet vous est accordée. Réservation 
des billets par téléphone au N° 0848 771 
882 ou par email : ticketing@verbierfesti-
val.com en indiquant le code : ROTA4019.

Au programme le 27 juillet 2019 :

Carl Maria von Weber (1786-
1826)

Oberon, ouverture

Sergueï Prokofiev (1891-1953)

Concerto pour violon et orchestre 
N° 2 en sol mineur op.63

Felix Mendelssohn (1809-1847)

Symphonie N° 3 en la mineur 
op.56 « Écossaise »

Afin de cultiver l’amitié rotarienne, 
notre club vous invite avant le 

concert dès 18 heures et durant l’entracte 
à un cocktail dans un des salons de récep-
tion du festival.

Profitez des avantages que nous 
vous proposons et venez fraterniser avec 
nous !

Pour celles et ceux qui désirent 
passer la journée à Verbier, il est possible 
d’assister à des concerts à l’église ou à des 
répétions selon le programme du Verbier 
Festival.

Au plaisir de vous accueillir à Ver-
bier, avec nos amitiés rotariennes.

Guy Morand,Vice-président, RC 
Verbier-St-Bernard


